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		Suivez-nous sur les réseaux sociaux !

		

		Facebook: facebook.com/editionsaddictives

		Twitter: @ed_addictives

		Instagram: @ed_addictives

		

		Et sur notre site editions-addictives.com, pour des news exclusives, des bonus et plein d’autres surprises !

	


   Également disponible:

  (Im)parfait

  Juliette chante l’amour tous les soirs dans son piano-bar. Sans trop y croire. Quand la jeune artiste parisienne se retrouve à la rue, elle accepte une drôle de mission: jouer les dames de compagnie pour une grand-mère guindée et mal en point, en lui chantant tous ses airs préférés.
Mais une nuit, un inconnu vient s’installer juste sous les toits, au dernier étage de cet hôtel particulier perché sur les hauteurs de Montmartre: un mystérieux brun aux cheveux longs, à la barbe mal taillée, au regard noir et au verbe rare.

Entre Juliette, la chanteuse libre et romantique, Suzanne, la vieille dame snob et attachante, et Laszlo, le ténébreux aussi sexy que dangereux, cette colocation forcée s’annonce… compliquée. Et parfaitement imparfaite.
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    Également disponible:

  Mon coloc, mes désirs et moi

  
  Si vous m’aviez dit, il y a quelques mois, que j’allais intégrer l’école de mes rêves, dans la ville de mes rêves, où habite justement ma meilleure amie, je ne vous aurais pas cru.

Et pourtant! Je suis bien là, à l’orée de ma vie, prête à affronter mon destin. 

Alors quand j’ai trouvé la parfaite annonce du plus parfait des apparts, je n’ai pas hésité une seconde. Et quand la colocataire prévue s’est transformée en un séduisant mâle du nom d’Andreas, ni une ni deux j’ai fait mes valises.

Andreas, capitaine de navire le jour qui hante mes plus beaux rêves la nuit… Réussirai-je à respecter la règle n° 1 de toute colocation: ne pas craquer sur son coloc?… 
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   Également disponible:

  Teach Me Everything

  Quand Ash découvre la « petite sœur » de Ben, son meilleur ami, il est sous le choc. Alors qu’il imaginait une gamine de 10 ans avec des couettes, il est face à une jeune femme troublante.

Mais pourquoi s’habille-t-elle comme une vieille fille? Et pourquoi cet air coincé? Qu’a-t-elle à cacher? De quoi se protège-t-elle?

Ash serait bien tenté de s’occuper d’elle et de lui apprendre les plaisirs de la vie, mais il ne peut pas… Ben lui a bien répété cent fois: « Ne touche pas à ma petite sœur, Ash, ou je te tue! »

OK… Mais comment résister?
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   Également disponible:

  Hate & Revenge

  Kat est étudiante le jour et boxeuse la nuit, dans des combats illégaux.

Emplie de haine et de désir de vengeance, elle refuse de perdre. 

Mais sa rencontre avec Grayson va tout bouleverser…

Il est le seul à faire tomber ses défenses, à la rendre vulnérable.

Baisser les armes n’a jamais été aussi dangereux!
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    Également disponible:

  Attractive Target

  Jusqu’à ce qu’elle rencontre Vince, Caroline Beaulme n’avait jamais éprouvé de désir. Alors quand elle apprend qu’il va devenir son patron, elle sait qu’elle devrait arrêter, mais… Comment résister? Pour ressentir à nouveau du plaisir, elle est prête à tout… Sauf à ce qui l’attend. Car si Vince est un parfait amant, c’est aussi un homme meurtri, bien décidé à ne pas commettre la même erreur que son frère: perdre la tête pour une femme manipulatrice. Or, pour lui, Caroline est la pire de toutes. 

Et si, en acceptant cette relation, elle venait de donner à Vince le feu vert pour détruire sa vie? 
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	Eve Souliac

	SEXY MISTAKE

	Histoire intégrale
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		1. Cœur brisé et liberté retrouvée

		Jenny

		– Vous voyez, Alexia et moi, c’est comme si… pshiiii! lance Simon, l’œil nostalgique, la lèvre tremblante, sa main fourrageant dans ses cheveux blonds en bataille.

		Sa détresse me peine, mais je dois avouer que j’admire ses talents d’imitateur. Oui, ce pshiiii ressemble farouchement à celui produit par un volcan en éruption. Un soir d’insomnie, juste après Le Fiasco (comme je nomme ma scandaleuse cérémonie de mariage), j’ai pleurniché devant un reportage sur Geographic Channel. Des tonnes et des tonnes de lave coulaient, à l’image de mon cœur qui saignait sans fin, à tel point que je me suis demandé si une hémorragie était possible. Et c’était ce même pshiiii! Exactement le même! Simon est doué. Et ça me peine qu’un garçon si doué soit si malheureux. Je meurs d’envie de balayer sa tristesse. Je le pourrais, et rapidement.

		Surtout pas! TAIS-TOI!

		– Je comprends, murmuré-je doucement, en lui lançant un regard compatissant.

		Il lève les yeux au ciel, soupire, baisse la tête, comme vaincu… avant de la relever dans un geste si brusque que j’entends deux os craquer.

		Dieu des muscles, je t’en prie, n’ajoute pas un torticolis à son affliction!

		– Non, c’est impossible, poursuit-il avec une grimace douloureuse, la voix brisée. PERSONNE ne peut saisir ce que nous avions, Alexia et moi. À chaque fois que nous nous retrouvions sous la couette, c’était si… pshaaaa!

		Waouh! Le pshaaaa est carrément plus efficace que le pshiiii!

		– Nous deux, s’emballe-t-il, le visage écarlate, c’était comme un séisme, comme un tsunami, comme…

		– Deux plaques tectoniques qui se rencontrent? suggéré-je, contente de ma comparaison.

		– Techniquement, pas vraiment, me reprend Simon en m’observant comme si j’étais une ignare finie. Quand deux plaques entrent en collision, il y a…

		Il y a plein de trucs qui se passent, mais j’avoue que je décroche de son discours savant (quoique contredit par sa voix pâteuse et ses gestes incertains). Je n’ai jamais rien pigé à tous ces phénomènes et…

		Malheur! Il s’en aperçoit!

		Il me dévisage d’un air sévère… puis déconfit… puis désespéré, avant de plonger le nez dans son quatrième whisky.

		– Désolé… Je suis tellement confus de vous pourrir la soirée avec ça. Vous êtes si jolie, si gentille, si compréhensive. Regardez-vous avec cette petite robe noire qui souligne vos courbes à la perfection. Et moi, je ne cesse de parler de mon ex… Alexia… Vous savez que nous nous sommes rendus sur le Krakatoa? Alexia en a pleuré de joie. C’est la seule fille au monde qui aimait les volcans autant que moi. Quelle était la probabilité que je rencontre mon âme sœur? Et que je fasse tout foirer? HEIN?

		Son corps est secoué d’un sanglot déchirant, et je me retiens de toutes mes forces de ne pas lui dire que la situation s’arrangera.

		Ne le prends pas dans tes bras. Ne le rassure pas. Ce n’est pas ton rôle.

		– Mais pourquoi, pourquoi, pourquoi je l’ai quittée? crie-t-il. Je ne suis qu’un âne! Mon cœur n’est plus qu’une coulée de lave solidifiée. Sans elle, je n’ai plus le feu sacré. MERDE!

		Je jette un coup d’œil discret autour de nous. Nous sommes juchés sur de hauts tabourets, près du comptoir ébène et laqué du Roof: là, à portée de main du ciel, on peut admirer New York tout entier, Manhattan en premier lieu. À cette heure-ci, l’ambiance est feutrée et le pauvre Simon dérange les clients qui sortent du bureau et souhaitent se détendre au son de la musique soul qui insuffle une atmosphère calme et sensuelle. Ici, tout respire l’harmonie: la vaste piscine et son eau parfaitement limpide, les confortables canapés en cuir noir et souple, légèrement tannés, les statues de Bouddha à chaque extrémité de la terrasse… Oui, Simon est bruyant. Il gêne. Et je ne veux pas ajouter de l’embarras à son malheur. Je lève donc le bras pour appeler la serveuse qui semble tout droit sortie des pages d’un magazine de mode. Postée à l’autre bout du comptoir, elle est en pleine préparation de cocktails, mais elle hoche la tête et je me détends.

		– Respirez Simon, lancé-je d’une voix encourageante. Tout n’est peut-être pas perdu.

		– Si, j’en suis sûr! Elle ne voudra plus jamais de moi. JA-MAIS!

		– Ne dites pas cela!

		Et ne beuglez pas, par pitié!

		OK, il faut qu’on se tire, et vite, avant d’être jetés à la porte. Vivement que la serveuse s’occupe de nous, que je règle et mette un terme à cette scène.

		– Je devrais trouver son sosie, ou au moins une personne qui lui ressemble… marmonne Simon, alors que son nez commence à couler abondamment, au même rythme que ses yeux mouillés de larmes.

		J’attrape un Kleenex dans mon sac et le lui tends. Il se mouche avec une telle ardeur qu’on dirait un hydravion lancé à pleine vitesse. Nos voisins, un couple copie conforme de George Clooney et de sa belle avocate (à moins que ce ne soit eux), nous adressent une moue écœurée. Je les défie du regard.

		Quoi? Un homme a bien le droit de se vider le nez, tout de même!

		Mais Simon a déjà fini, et il se redresse comme s’il avait eu une illumination:

		– Vous! dit-il en me dévisageant avec un espoir étrange. Vous n’aimez pas les volcans, par hasard?

		Oh non… C’est pas vrai! Il a touché le fond!

		Je secoue la tête, désolée, et hausse les épaules, alors que Simon lâche un gémissement déchirant.

		– Je suis con. Et je suis un goujat avec vous. Vous demander si vous aimez les volcans pour vous transformer en pâle copie d’Alexia!

		– Ce n’est rien, voyons! le rassuré-je doucement.

		– Heu… quand je dis pâle copie, se corrige-t-il, tout rouge, je ne veux pas vous vexer. Vous êtes très belle, avec votre petite coupe courte qui vous donne l’air d’une fée, et vos grands yeux bleus. Vous avez vraiment une peau parfaite, en plus… Merde, je suis TROP CON!

		Je ne sais plus quoi répondre, mais la barmaid vient me tirer de ce mauvais pas, se matérialisant devant nous, poings posés sur les hanches, lèvres pincées.

		– Pardon, mais je n’accepterai pas de vous servir, annonce-t-elle avec sévérité. Il me semble que ce monsieur a déjà trop bu et je ne peux pas vous permettre de troubler le calme de ce lieu.

		– Je comprends, excusez-nous, nous nous en allons, dis-je d’un ton contrit en lui tendant deux billets.

		– Je suis tellement désolééééééé! s’exclame Simon dont la puissance sonore a encore augmenté.

		La barmaid lève les yeux au ciel, empoche l’argent et s’éloigne alors que j’aide Simon à descendre de son tabouret. C’est périlleux, il manque de tomber et s’appuie de tout son poids sur moi. Je tiens bon, en évoquant la force et la ténacité du plus grand héros de tous les temps.

		Rocky Balboa, donne-moi la force!

		Couloir, ascenseur, marche laborieuse et… gagné! Nous voilà au rez-de-chaussée, puis dehors, sur le trottoir, bousculés par les passants. J’hésite, Simon titube… Et je cède à mon inclination, même si j’outrepasse clairement mes fonctions:

		– Voulez-vous que je vous appelle un taxi? J’espère que vous ne conduisez pas dans cet état?

		– Non merci, répond-il, la mine sombre. Je vais rester là, immobile, seul parmi la foule, inconnu, cherchant son visage dans tous ceux que je croise…

		– Ou rentrer chez vous, dormir pour vous requinquer et passer un coup de fil à votre ex dès la première heure pour lui faire la plus belle déclaration de sa vie? suggéré-je en souriant.

		– Et pourquoi pas? rétorque-t-il après un moment d’hésitation, durant lequel une lueur d’espoir illumine ses traits. Oui! MAIS OUI! Franchement, je crois que vous êtes la providence.

		Peut-être pas, mais j’apprécie le compliment… au moins autant que l’instant où je réussis à le mettre dans un taxi.

		– Vous êtes un ange que j’ai croisé par hasard et qui me montre la voie! lance-t-il pour me saluer. Merci mon ange!

		La dernière phrase est hurlée à travers la fenêtre, alors que le véhicule s’éloigne. Je ne peux m’empêcher de glousser. Moi, un ange?

		Et pourquoi pas?

		J’attrape aussitôt mon téléphone. Ce pauvre homme était désolé de m’avoir harcelée pendant une heure à propos de son ex mais s’il savait… J’en suis plus que ravie! J’aime tellement lorsque ça se termine ainsi!

		Happy end!

		J’adore voir ceux des autres à défaut d’avoir eu le mien… Oh, je l’ai touché du doigt, au moment où je me suis fiancée avec Gus. Quoique… Étais-je vraiment heureuse ou cédais-je seulement à la pression de folie de mes parents pour qui la vie n’en est pas une si on n’épouse pas un bon parti?! Il se trouve que ce n’était pas le dentiste de mes rêves. Il m’a fait du charme, tel un paon de grande envergure… et s’est mué en vilain canard pervers juste après la cérémonie de mariage.

		Culbuter une serveuse dans l’arrière-cuisine de la salle de réception! Quand même! Il aurait pu se contenir!

		Quand je repense au fiasco qui a suivi! Le Fiasco. La totalité des invités qui prend parti pour l’un, pour l’autre, et ces gens d’ordinaire si élégants qui ont fini par se lancer des verres (et même un plat d’écrevisses) au visage! Heureusement que Lena, Isabella et Elly étaient là! Et dire que ces vieilles copines de lycée, perdues de vue depuis longtemps et invitées par ma mère, sont devenues mes meilleures amies… Finalement, ce mariage catastrophique a été providentiel. Et puis, si Gus n’avait pas agi ainsi, notre union aurait tenu et nous aurions été un couple ennuyeux et terne. Alors qu’aujourd’hui, je suis peut-être seule, mais épanouie et libre.

		Enfin… presque libre!

		Chassant mon impatience et mon irritation en songeant à ce « presque », je décide de m’occuper de Simon et de son Alexia, mon couple volcanique du jour. Je déverrouille mon téléphone, puis compose le numéro pour annoncer la nouvelle tant attendue.

		– Jenny Andrews à l’appareil. Comment allez-vous Alexia?

		– B… bien, balbutie une voix douce dans laquelle perce l’angoisse.

		– J’ai rencontré Simon.

		– Et? Je vous en prie, dites-moi vite! J’ai l’impression d’être un cratère prêt à exploser!

		– Baissez le feu, tout va bien! répliqué-je en riant. Vous manquez terriblement à Simon. Il n’a parlé que de vous. Il a trop bu, d’ailleurs, ce qui indiquait clairement son désespoir. Alexia, j’ai l’immense plaisir de vous annoncer qu’il regrette votre rupture et que vous devriez vous attendre à un coup de fil dès demain matin.

		– Je n’y crois pas, je n’y crois pas, je n’y crois pas! explose-t-elle. C’est VRAI? VRAI de VRAI?

		– Je vous l’assure! Vous aurez mon rapport dès ce soir par mail.

		– Et vous ne lui avez rien dit, n’est-ce pas?

		– Absolument pas. Alexia, je suis votre conseillère et ce sont vos intérêts que je défends. Vous m’avez donné le nom du rooftop dans lequel il va souvent, je me suis assise à côté de lui au comptoir et nous avons parlé de tout et de rien. Enfin… seulement de vous.

		– Merci, je vous suis tellement reconnaissante! Vous m’avez fait tellement de bien. Votre patience, votre écoute, votre présence juste après cette horrible rupture… J’étais perdue et désespérée quand Simon m’a quittée et vous m’avez remise debout, Jenny!

		– À cœurs perdus est là pour ça! rétorqué-je, heureuse d’avoir rabiboché ces deux-là.

		– Et c’est tellement formidable, ce que vous faites! Au fait, je vous enverrai le dernier versement ce soir.

		– Ne vous en faites pas pour cela.

		Et c’est vrai. À cœurs perdus marche d’enfer. J’ai fondé cette société il y a quelques mois pour aider et conseiller les gens victimes de chagrins d’amour, afin qu’ils puissent s’exprimer, mais aussi savoir si leur relation a des chances de reprendre ou s’il faut au contraire qu’ils passent à autre chose. Il y a tellement de blessures d’amour à panser dans ce monde! Tellement de gens qui ignorent s’ils peuvent refaire confiance en ceux qu’ils aiment. Je suis si fière de mon entreprise, d’être présente pour donner un coup de main à toutes ces personnes brisées, peinées, incertaines. Ce sentiment de leur permettre d’aller de l’avant ou de les aider à y voir clair me galvanise.

		Mais ce qui te galvanisera moins, c’est la façon dont maman te trucidera si tu ne te pointes pas à l’heure!

		La petite voix de la raison… a raison.

		Heureuse de ce dénouement pour ma cliente, je raccroche après l’avoir chaleureusement saluée et m’active. Je sprinte jusqu’au métro, me jette dans celui qui est à deux doigts de partir (manquant de finir coupée en deux) et déboule comme une athlète de haut niveau dans mon quartier. Ce n’est que là que je ralentis et prête attention à ce qui m’entoure. Le vieux bonhomme du kiosque qui m’adresse un signe de la main. Des bruits de pas. L’épicier du numéro 10qui analyse son étal de bananes, histoire de décider s’il balance les noircies ou tente de les revendre à petit prix. Des bruits de pas. L’immense vitrine H&M et ses couleurs vives. Des bruits de pas. Ce n’est qu’en passant devant le 24que j’ai une vague impression, une sensation désagréable. Ces pas qui résonnent… ils suivent exactement le rythme des miens.

		Le thriller dévoré hier soir te joue des tours, pauvre fille!

		Mais je ne peux m’empêcher de me retourner. J’aperçois un jeune homme, casquette rouge vissée sur le crâne, juste derrière moi. Je stoppe net. Il me dépasse sans me prêter attention.

		Pas de doute: je vire parano.

		Peut-être que maman a raison d’affirmer que le célibat monte au cerveau.

		Non, non, non! Je poursuis résolument mon chemin et recroise Casquette Rouge tout au bout de l’allée, le nez levé vers la plaque dévoilant le nom de la rue. Il fouille sa poche et en sort un plan froissé.

		Un simple touriste perdu et toi, tu le prends pour un harceleur de première! Bravo!

		Il faut dire que j’ai des circonstances atténuantes: il y a deux mois, une cliente mécontente m’a suivie et m’a jeté une tarte au citron-chantilly en plein visage (j’en avais même dans les narines). Depuis, je me méfie…

		Je secoue la tête, oublie ce souvenir poisseux et sucré, pénètre dans mon immeuble puis longe l’étroit corridor aux murs crème, caressant au passage la fougère luxuriante que ma voisine, Mme Stevenson, a placée ici pour « oxygéner l’entrée et tenter d’attirer des libellules ». J’ouvre ensuite ma boîte aux lettres. Et je la vois. Elle est là. Juste là. La grande enveloppe brune. Celle que j’attends depuis des mois. Mon cœur s’accélère comme un lapin Duracell armé de piles neuves.

		On y est! ENFIN!

		Je la déchire précipitamment et lis les premières lignes: « À l’attention de Madame Jenny Andrews. Vous pourrez trouver ci-joint les documents relatifs au divorce, signés par M. Gus Ferris. Merci de…  ». Je lève le poing en l’air et ne peux m’empêcher de glousser de bonheur. C’est officiel. Je suis célibataire. Je ne suis plus presque libre! Non! Je suis complètement libre! Encore plus que Kate Winslet qui hurle qu’elle vole en écartant les bras sur son Titanic de malheur, ou le mec de Prison break quand il s’enfuit incognito, ou le…

		Merde! Je n’ai plus d’idée, là!

		Mais ça n’a aucune importance! Car Je SUIS LIBRE!
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